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OBJET : DECLARATIONS DU PORTE-PAROLE : RWANDA - FRANCE/ESTONIE fpﬁﬁi Duircdua.
LETTONIE/RUSSIE - EX-YOUGOSLAVIE (1/3)
LE PORTE-PAROLE S'EST EXPRIME SUR LES SUJETS SUIVANTS AU COURS DU POINT DE \r

PRESSE DE CE JOUR :

===1 - RWANDA===

**JE VOUDRAIS COMMENCER PAR LE RWANDA POUR VOUS DIRE QUE DEVANT LA POURSUITE
DES VIOLENCES DANS CE PAYS, ET CONVAINCU DE L‘ABSOLUE NECESSITE DE RAMENER LES
PARTIES RWANDAISES AU DIALOGUE DANS LES DELAIS LES PLUS BREFS, LE MINISTRE A CHARGE
L‘'AMBASSADEUR DE FRANCE AU RWANDA D’'UNE MISSION D’EVALUATION ET DE CONTACTS QUI LE
CONDUIRA DANS TOUS LES PAYS DE LA REGION.

L’'AMBASSADEUR, QUI RENCONTRERA A CETTE OCCASION LES PARTIES RWANDAISES, AINSI
QUE LES PLUS HAUTES AUTORITES DES ETATS VOISINS DU RWANDA, RENDRA COMPTE A L‘ISSUE
DE SA MISSION AUX AUTORITES FRANCAISES DES VOIES ET MOYENS LES PLUS PROPICES A
FACILITER UN CESSEZ-LE-FEU ET A RETABLIR LA NEGOCIATION POLITIQUE ENTRE LES PARTIES.

LA FRANCE SE FELICITE DE LA DECISION DE LA TANZANIE D‘ORGANISER UNE NOUVELLE,
RENCONTRE ENTRE LES PARTIES LE 3 MAI. ELLE Y PARTICIPERA ET SERA REPRESENTEE PAR%&
L’'AMBASSADEUR DE FRANCE AU RWANDA, EN TANT QU’'OBSERVATEUR. ELLE ENTEND PAR LA !
MARQUER SON APPUI A CETTE INITIATIVE ET AUX EFFORTS DES PAYS DE LA REGION DONT LE
ROLE PEUT ETRE ESSENTIEL POUR LE REGLEMENT DE LA CRISE RWANDAISE.

NOUS SOMMES EGALEMENT EN RELATIONS ETROITES AVEC LE SECRETAIRE GENERAL DES
NATIONS-UNIES ET LES AUTRES PAYS OCCIDENTAUX OBSERVATEURS POUR ETUDIER LES
CONTRIBUTIONS QUE LA COMMUNAUTE INTERNATIONALE PEUT APPORTER A LA NORMALISATION DE
LA SITUATION. \

VOUS SAVEZ QUE DES CONSULTATIONS ONT EU LIEU CE WEEK- END A NEW YORK. UNE \*
DECLARATION PRESIDENTIELLE A ETE ADOPTEE. CES CONSULTATIONS VONT SE POURSUIVRE. \'

IL FAUT CEPENDANT ETRE CONSCIENT QUE LA COMMUNAUTE INTERNATIONALE NE POURRA
INTERVENIR EFFICACEMENT QUE SI LES PARTIES ELLES-MEMES MONTRENT LEUR VOLONTE DE
COMPROMIS.

LES MASSACRES ET LA GUERRE CIVILE ENTRETIENNENT UN ENGRENAGE DE LA VIOLENCE.
LES PARTIES EN CONFLIT DOIVENT RETROUVER LE CHEMIN DE LA NEGOCIATION POUR PERMETTRE
LE RETOUR A LA PAIX ET A LA RECONCILIATION NATIONALE.

LA MISSION DE NOTRE AMBASSADEUR, M. MARLAUD, SERA EGALEMENT L‘OCCASION DE FAIRE
LE POINT SUR LA SITUATION HUMANITAIRE AU RWANDA ET A SES FRONTIERES. LA FRANCE A EN
EFFET DEGAGE UNE AIDE D'URGENCE IMPORTANTE EN VIVRES, MEDICAMENTS ET ABRIS POUR LES
RWANDAIS REFUGIES ET SOUHAITE MOBILISER LA COMMUNAUTE INTERNATIONALE, DE NOUVEAUX
DEVELOPPEMENTS ETANT INTERVENUS A LA FRONTIERE ENTRE LA TANZANIE ET LE RWANDA, OU
PLUSIEURS CENTAINES DE MILLIERS DE REFUGIES RWANDAIS AURAIENT CHERCHE REFUGE DEVANT
L’AVANCEE DU FPR. |

AU RWANDA MEME, SE POSE LE PROBLEME DE L’ACCES AUX POPULATIONS EN DETRESSE QUI |!

{
DOIVENT POUVOIR BENEFICIER DE L’'AIDE INTERNATIONALE DANS LE RESPECT DES PRINCIPES DU|
DROIT HUMANITAIRE' ‘. :

f
i

(VOUS DITES QUE LA FRANCE APPORTE SON SOUTIEN AUX INITIATIVES REGIONALES.



SOUTENEZ-VOUS AUSSI L‘IDEE AMERICAINE DE FINANCER LE DEPLOIEMENT D'UNE FORCE
AFRICAINE AU RWANDA ?)

*"COMME JE LE DISAIS, DES CONSULTATIONS SONT EN COURS A NEW YORK SUR LA MANIERE
DONT LES NATIONS UNIES POURRAIENT CONTRIBUER AU RETABLISSEMENTS DE LA PAIX AU
RWANDA. A CETTE OCCASION, DIVERSES IDEES SONT AVANCEES DE DIFFERENTS COTES. CES
CONSULTATIONS VONT SE POURSUIVRE. NOUS AVONS INDIQUE PAR LA VOIX DE M. JUPPE LA
SEMAINE DERNIERE QUE LA FRANCE POURRAIT APPORTER EVENTUELLEMENT UNE CONTRIBUTION AUX
EFFORTS DE LA COMMUNAUTE INTERNATIONALE. MAIS AU MOMENT OU JE VOUS PARLE, JE NE PEUX

PAS EN DIRE DAVANTAGE PUISQUE LES CONSULTATIONS A NEW YORK VONT SE POURSUIVRE SUR CE
SUJET" .

(QUEL TYPE DE CONTRIBUTION ENVISAGEZ-VOUS ALORS, MATERIELLE, FINANCIERE, EN
HOMMES ?)

+7CECI DOIT FAIRE L’OBJET DE DISCUSSIONS. IL FAUT QU'AUX NATIONS UNIES LES PAYS
MEMBRES DU CONSEIL DE SECURITE SE CONCERTENT ET VOIENT DE QUELLE MANIERE UN SOUTIEN
AUX EFFORTS POUR RETABLIR LA PAIX DANS CE PAYS PEUT ETRE APPORTE.

EN CE QUI CONCERNE UN ASPECT IMPORTANT, QUI EST CELUI DE L‘AIDE HUMANITAIRE,
J’AI SOULIGNE QUE NOTRE AMBASSADEUR, M. MARLAUD, AU COURS DE LA MISSION QUI LUI A
ETE CONFIEE FERA LE POINT. VOUS SAVEZ QUE NOUS AVONS, DES LA SEMAINE DERNIERE,
ENGAGE UN EFFORT D’AIDE HUMANITAIRE IMPORTANT ET NOUS ALLONS BIEN ENTENDU POURSUIVRE
DANS CETTE VOIE’’.

* *NOUS AVONS DIT QUE NOUS ETIONS EN FAVEUR DU MAINTIEN D'UNE PRESENCE
INTERNATIONALE AU RWANDA. LE CONSEIL DE SECURITE A BIEN ENTENDU CONSIDERABLEMENT
DIMINUE LES EFFECTIFS DE LA MINUAR MAIS S’'EST ACCORDE POUR MAINTENIR UN CONTINGENT
DE FAIBLE VOULUME POUR L’INSTANT. DANS LES CONDITIONS QUI PREVALAIENT SUR LE /
TERRAIN, ON NE POUVAIT GUERE FAIRE AUTREMENT. //

CECI ETANT, NOUS AVONS AUSSI SOULIGNE QUE LES NATIONS UNIES DEVAIENT ETRE
PRETES A FOURNIR LEUR APPUI POUR FAVORISER UNE REPRISE DU DIALOGUE POLITIQUE.

SI ON OBSERVE QUE LES PARTIES S'ORIENTENT DANS UNE TELLE DIRECTION, C'EST A
DIRE LA REPRISE DU DIALOGUE ET LE RETOUR AUX ACCORDS D'ARUSHA, ALORS IL FAUDRA BIEN
ENTENDU VOIR QUELLE SERA A CE MOMENT L’ATTITUDE DE LA COMMUNAUTE INTERNATIONALE ‘.

(QUE PENSEZ-VOUS DES PROPOSITIONS DE M. BOUTROS-GHALI ?) \\

{QUAND PENSEZ-VOUS REOUVRIR VOTRE AMBASSADE A KIGALI ?)
‘*CE N'EST PAS PREVU DANS L’IMMEDIA%, CELA DEPENDRA DU RETABLISSEMENT D'UNE U

SITUATION MEILLEURE SUR PLACE’''. (A E) SIGNE : DUQUE. /.
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